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HYDRAULIQUE 
Nouvelle solution proposée pour le Canal des Deux Mers 

par Paul BASIAUX 

Les solutions envisagées jusqu' ici pour le t racé du canal des 
DEUX MERS ont adopté sensiblement le talweg des principaux 
cours d'eau avec succession de biefs creusés horizontalement 
dans les terrains en pente et l imités pa r de 
hautes écluses re la t ivement nombreuses, Ce $ 
système entraîne un cube de débiais formi­
dable, il sera donc fort coûteux ; de plus, le 
nombre des écluses et la lenteur de leur 
manœuvre re ta rdera beaucoup le trafic en 
feisant réaliser sur le t r a ­
jet maritime un gain de 
l e n i p s relativement faible 
Par rapport à la dépense. -\i 

Can*/ 

Or, la courbe de niveau sud, située à l 'a l t i tude du col de pas­
sage (cote 150 m. environ), passe à ses extrémités très 
près des deux mers intéressées. Si Ton creusait donc un grand 

canal horizontal d 'un bou t à l 'autre 
du nouveau tracé en suivant la 
cote 150, il suffirait d 'établir a u x 
deux bouts des plans inclinés à 
crémaillères Je long desquels 
s'élèveraient des sacs d'écluses 
mobiles comme S e t S, actionnés 

par des moteurs électriques (fig. 1). 
Si l 'on prévoyait deux voies, donc deux sacs mobiles clc 

chaque côté, celui qui descend fournirait une part ie de l'énergie 
nécessaire à celui qui monte . L'équilibrage des deux charges 
pourrai t se faire hydraul iquement . Les moteurs à courant 
monophassé permet ten t actuellement de réaliser la récupérat ion 
à n ' impor te quelle vitesse. 

Les élévateurs exécutés jusqu'ici sont généralement ver t icaux ; 
ceux-ci suivraient la pente du terrain naturel légèrement rec­
tifiée ; les t r a v a u x de terrassement seraient réduits au minimum. 

Fig. 1 

Article published by SHF and available at http://www.shf-lhb.org or http://dx.doi.org/10.1051/lhb/1934012

http://www.shf-lhb.org
http://dx.doi.org/10.1051/lhb/1934012


98 LA HOUILLE BLANCHE 

11 est évident que le canal ne pouvant suivre la courbe de 
niveau théorique dans tous ses détours, il y aurai t malgré tout 
a prévoir des déblais et remblais assez importants en même 
temps qu 'un certain nombre d'ouvrages d 'ar t ; mais le problème 
se présenterait vraisemblablement plus simplement pour la 
nouvelle solution (tracé A~B) que pour l 'ancienne (tracé C-D), 
voir fig, 2). 

Pour simplifier le dessin, le tracé A-B est représenté en un 

rit 

seul tronçon de même que pour C-D dix écluses seulement 
sont indiquées au lieu des quatorze prévues actuellement. 

Le nouveau projet prévoyant un seul tronçon de canal à la 
cote 150 est théorique et l'on serait certainement amené, après 
é tude complète du terrain, à répart i r 
la montée et la descente sur deux ou 
trois paliers, (fig 3). 

La' figure 3 représente en X la 
solution classique au moyen d'écluses ; 
en Y la nouvelle solution en un seul 
tronçon (théorique) ; en Z, en plusieurs 
tronçons, moins nombreux cependant 
qu 'en X . 

A première vue, il paraî t certain 
que les t r avaux seront plus économi-
qup-s si l'on adopte le nouveau prin­
cipe. Un avantage considérable se 
révèle en tout cas : la rapidi té beau­
coup plus grande du trafic d'où gain 
de temps dont dépend absolument 
la réussite d 'une telle entreprise. 

Les sacs d'écluses roulant d 'un 
bout à l 'autre du tracé suivant une 
faible pente, ont été proposés, mais 
il faudrait en réaliser un nombre énorme pour assurer tout le 
trafic et de plus, toute l 'économie de la navigation serait 
perdue, le t ranspor t par terre é tant toujours beaucoup plus 
coûteux. 

La nouvelle solution peut-elle être considérée comme inter­
médiaire entre les deux autres ? Si l'on veut ! . . . La voie du 
milieu n'est~el!e pas souvent la plus sage ? Le tracé suivant 
les courbes de niveau nord pourrai t-être aussi étudié. 

L 'al imentat ion en eau serait beaucoup plus faible que dans 
le cas des écluses et changerait peu de choses au régime des 
rivières des Pyrénées en réalisant même une régularisation et 
des compensations fort désirables. Les chutes fort importantes 
réalisées ainsi avec de très grands réservoirs en tête se prê­
teraient fort bien à l 'utilisation d 'une énergie de grande 
valeur. 

Un mot enfin, au sujet de l 'avenir du Canal des DEUX 
M E R S . Pour se faire une opinion on s'est peut-être un peu trop 
borné jusqu'ici à questionner la ma thémat ique et les résultats 

économiques directs t rès approximatifs puis­
que les écarts, t a n t pour le pr ix des travaux 
que pour les rendements espérés varient, 
su ivant les avis, dans de fortes propor­
t ions. 

Mais a-t-on pensé réellement aux inciden­
ces, aux répercussions dont les effets sont 
incalculables et hors de proportion avec le 
simple rendement du péage et des taxes ? 
A-t-on oublié que peu de lustres après la 
mise en service du Canal du Midi, l'essort 
donné à l 'activité de la région fut si grand 
que la province de Languedoc payait à elle 

seule plus d ' impôts que tou t le reste du Pays . 

Se rend-on compte du formidable essort industriel que le 
nouveau trafic mari t ime apportera i t à la base des Pyrénées 
dans une zone où l'énergie hydro-électrique est abondante, 

Y 

r 
s 

Fig. 3 

où le climat est excellent et où la terre est généreuse et bien 
capable d'alimenter la foule des nouveaux venus. 

Au point de vue de la défense nationale, donc de la Paix, 
quelle position unique pour un camp industriel retranché! 

Fig. 2 
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